A R R E s T 

DE  LA  COUR 

DE  PARLEMENT, 

en:  la  TOURNELLE, 

Q Ü 1 fur  les  yLppels  comme  à'ahus , interjettés  par  Me  Claude  Rivet  ■ 
Prêtre  Curé  des  Grand  G*  Petit  G ejitïlly~lè s-Paris  , d^une  Sen- 
tence de  VOjfcialité  de  Meaux,  G d’un  Referît  de  Cour  de  Rome  y 
dit  quHlj  a abus. 

Condamne -.Me  J ofeph-SëbaJîien  Gex  , Curé  de  Saint-Pierre-^aux-  -, 
bœufs  , Promoteur  de  l’Officialité  de  Paris , en  fx  mille  livres  de 
dommages  ùr  intérêts , par  forme  de  réparation  civile , G aux  dé-- 
pens  faits  en  la  Primatie  de  Lyon  , en  VOfficialité  de  Meaux  Cf  au 
Parlement  , avec  permifflon  àdimprimer  G afficher  cent  Exeim- 
plaires  du  préfent  Arrêt. 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  P AR  DEMENTS 

Du  i8  Mars  1758. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  & deNavarré  ' 
Au  premier  Huiflier  de  notre  Cour' de  Parlement  ou  autre 
notre  Huiflier  ou  Sergent  fur  ce  requis  ; Sçavoir  fàifons  qu’entre 


■2 

Claude  Rivot  , Licentié  en  Droit  Civil  8c  Can^n , Prêtre , Curé 
des  Grand  & Petit  Gentilly-lès-Paris , Appellant  comme  d’abus  de 
Sentence  de  rOfncialké  de  Meaux  du  8 Oêlobre  1757,  p^rtj 
Sc  Jofeph-Sebafliepi  Ge^t  , Promoteur  de  rOfficiallté  de  Paris, 
Curé  de  Saint-Pierre-aux-bqeufs  , Intimé , d’autre  part  : Et  entre 
ledit  Claude  Rivot,  Demandeur  en  trois  Requêtes  de  3 , 20  8c  22 
Février  1758  ; la  première , à ce  qu’en  plaidant  fur  l’appel  par  lui 
interjetté  comme  d’abus  , de  la  Sentence  de  ladite  Officialité  de 
Meaux  du 8 Oélobre  1 757,  il  fût  reçu ,,  en  tant  que  befoin  eft  , ou 
feroit  5 auffi  Appellant  comme  d’abus  du  Refcrit  de  Cour  de  Ro- 
me , obtenu  par  ledit  Jofeph-SebaftienGex  du  26  Avril  audit  an 
1757;  & dit  qu’il  y a abus,  & qu’il  avoit  été  abufivement  jugé  par 
ladite  Sentence.  Faifant droit  fur  la  demande  dudit  Claude  Rivot, 
portée  par  fa  Requête  préfentée  en  l’Officialité  de  Meaux  le  7 Sep- 
tembre 17575  attendu  l’acquiefcement  du  Promoteur  Général  de  la 
Primatie  de  France  établie  à Lyon , à la  Sentence  rendue  en  l’Of^ 
ficialité  Primatiale  dudit  Lyon  du  onze  Septembre  1756,  ledit  Jo- 
feph'Sebaflien  Gex  fût  déclaré  non-recevable  dans  fon  appel  de 
la  Sentence  de  ladite  Primatie  de  Lyon , condamné  enl’amende  & 
fCn  dix  mille  livres  de  dommages  & intérêts  comme  Part-’e^pour  rai- 
fon  des  vexations  par  lui  exercées  contre  ledit  Claude  Rivot , & 
aux  dépens  des  caufes  principale ,&  d’appel.  La  deuxième,  à ce 
qu’il  lui  fût  permis  de  faire  afficher  l’Arrêt  qui  interviendroit,  en  la 
Paroiffe  dudit  Gentilly  , & dans  les  Paroiffes  circonvoifines  à trois 
lieues  dudit  Gentilly  , aux  frais  8c  dépens  dudit  Jofeph-Seballien 
Gex  ; la  troifiéme  ? à ce  que  ledit  Jofeph-Sebaftien  G^x  fût  con- 
damné en  tous  les  dépens  faits  à Lyon  depuis  la  Sentence  du  onze 
Septembre  1756^5  en  ceux  faits  fur  Ion  .appel  à Meaux , en  notredite 
Cour  fur  les  appels  8c  demandes  dudit  Claude  Rivot,  d’une  part; 
&'Jedit  Jofeph-SebaftienGex  , défendeurs  d’autre  part  : Et  entre 
ledit  Jofeph-Sebaftien  Gex , Demandeur  en  Requête  du  ^ Mars 
175-8  , à ce  qu’en  plaidant  fur  l’appel  interjette  par  ledit  Claude 
Rivot  comme  d’abus  tant  de  l’obtention  du  Refcrit  de  Cour  de 
Pvome  du  20  Avril  17  57^  que  de  la  Sentence  de  l’Offidalité  de 
Meaux  du  8 Cêfobre  audit  an  , & fur  les  demandes  dudit  Claude 
Rivot,  fans  s’arrêter  à fes  Requêtes  8c  demandes , dans  lefquelles 
il  feroit  déclaré  non-recevable , ou  dont  en  tout  cas  il  feroit  dê’ 


-bouté  ; fai&nt  droit  fur  lefdits^  appels 
crit  de  Cour  de  Rome  que  de  la  Sentence  de  1 Offic.al.te  de 
dire  qu’il  n’y  a abus;  en  confequence  .1  foit  ordonne 
mes  ffijurieux  répandus  dans  les  Mémoires  _dud.t 

demeureroientfupprimés  , & q.^1  fo.t  "Her  d’autr^ 

aux  dépens,  d’une  part  ; &ledttClaudeRtvot,Defendeij  , 

' mrt  • It  entre  ledit  Claude  Rivot , Demandeur  en  Requete  du  d.x 
Sud  mois  à ce  que  led.  Jofeph-Sebaft.’Gex  ffit  déboute  de  fa  de- 
mande à ce  que,  le^s  termes  de  fes  Mé^s  fuffent  fupprmaes  comme 
prétendus  injurieux,  d’une  part;,  & '"d- Jofeph-Sebaft.  Gex,  Deten 
deur  d’autre  part.  Après  que  Mallet , Avocat  de  Riyot,  & Simon, 
Avocat  de  Gex,ontété  ouispcndant  5 Audiences,  enfen^le  Seguicr 
pournotrePro^murGén^^^^^ 

Partie  de  Mallet  appellante  comme  d’abus  du  Refcr.t  de  &ur  e 
rC  dont  il  s’agit  ffaifant  droit  fur  ledit  appel  .enfemble  fur  1 a^ 
pel  comme  cTabuf  de  la  Sentence  de  rOfficial.te  de  Meaux,d.t  qu  .1 
%abus.oondamne|la  Partie  de  Simon  en  f.x 
ma2es  & intérêts  par  forme  de  réparation  civile , permet  a la  Tar 
rie  le  Mallet  de  faire  imprimer  & afficher  partout  ou  brfo.n  fera 
oent  exemplaires  du  préfent  Arrêt  aux  frais  & dépens  de  ladite 
Partie  de  Simon  ; condamne  en  outre  ladite  Partie  de  Simon  en 
tous  les  dépens  faits  tantà  Lyon  depuis  la  Sentence  ^ onze  ^p- 
tembre  . 7 fd , qu’à  Meaux  & en  notredite  Cour.  Si  mandons  met 
tr^le  pre^fLt  Arrêt  à exécution  félon  fa  forme  & teneur,  de  ce 
faire  donnons  pouvoir.  Donne’  en  notre  (^ur  de  Parlement  le 
dix-huit  Mars  mil  fept  cent  cinquante-hmt;  Cpllationne , Vaury. 
Signé  par  la  Chambïe  RÎCH  A’R p ,"&  f.gnifie  a Procureur  le 
vingt  Mars  poil  fept  centV^quaMe-huit.  Signe  , Liepop^^ 


APaS's  ,'chez  P.  G.  SIMON  , Imprimeur  du  Parle- 
ment , rue  de  la  Harpe. 

. À à , V.  V.'  , 
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